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MA JOI'RNEE... ET CELLE DES AUTRES
Regula Borel, La Tour-de-Peilz
11 y a des jours où ¡e me sens utile, en forme, efficace, inspirtáe - jtai
ltinpression de pouvoir atteindre un objectif que je me suis fixé... Et puis, i1
y a les autres jours où le quotidien et l'ordinaire semblent prendre toute 1a p1ace,
peut-être même trop de p1ace, des jours que je qualifierais ttsans importanceil et
qui peuvent faire monter en moi des sentiments de déception ou de découragement.
A 1a fin d'une de ces journées je me remettais à lire dans le livre de Henri Nouwen

"The Road to Daybreak" où il note sous forrne de journal ses expériences dans 1a
corffnunauté des handicapés "LtArche" de Jean Vanier, et le passage suivant
m'a beaucoup apporté car i1 me propose de sortir de ma préoccupation de moi-même
en passant à la prière pour l'autre.
ttNos vies fragmentées.
Aujourdthui, pas grand-chose à signaler, sinon quantité de petites frustrations,
interruptions et distractions. Une de ces journées qui passent on ne sait comrnent.
Beaucoup de lettres, de téléphones, de courtes visites, de brefs entretiens - mais
pas de vrai travail, pas de sentiment quton avance, pâs de sens de direction.
Un jour si fragmenté qu'11 nta pas lrai-r de former un tout, sauf peut-être
maintenant que je le décrisl
Mais la vie spirituelle a des côtés grati-fiants : savoir que rnême des jours comme

celul-là ne sont pas totalement perdus. 11 a quand même comporté une heure de
prière. 11 y a eu lreucharistie, des moments de reconnaissance pour les cadeaux
de 1a vie. Ltexpérience de ce jour fragmenté permet de mtunir avec des millíers
- voire des millions - de gens pour qui beaucoup de journées ressemblent à ce1le-ci
et qui ne peuvent rien y changer. Tant dthommes, de femmes, drenfants rêvent
dtavoir une vie créative; mais corune ils nront pas le choix, ils ne peuvent pas
réaliser leur rêve. Je ferais mieux de prier pour eux ce soir.t'

QUET.T.ES TACITES NOUS ATTENDENT ?

Vreni Gautschi, Lucerne; Vreni Saxer, St. Gall
Dans les pays d'Europe centrale et orientale, les événements se succèdent à une
telle al1ure à en perdre ltcuie et 1a vue. Le Réarmement moral se trouve 1ui aussi
au-devant dtune nouvelle étape. Cette pensée a incité nos amis suédois, Qui
entretiennent déjà de bons contacts avec la Pologne et 1es pays baltes, drinviter
un certain nombre d'amis de l'équipe mondiale à une sorte de table ronde de
réflexion et de partage dans 1a maison du Réarmement moral à Stockholm. Nous nous
sommes rencontrés une trentaine, pendant les trois derniers jours de janvier, dans
la be11e "Vi1la A1nästt, devant le jardin de 1aque11e les immenses ferrys de et
vers la Finlande passent en glissant.

Nous avons dtabord raconté ce que nous
quelles connaissances nous y avions et
sens et lresprit du Réarmement moral.
de gens Dieu avait déjà t'en réserve" et
lancées.

Par exemple, en juín, aura
un séminaÍre Ínternational

savions chacun sur ces pays si différents,
ce qui avait dé¡à été entrepris dans le
Nous avons été stupéfaits d'apprendre combien

combien d'initiatives avaient déjà été

lieu à Jaroslaw, dans le coin sud-est de la Pologne,
intitulé t'Pauvreté, évangile et lrEurope dtaujourdthuit'.



C'est 1'évêque catholique de 1'endroit, du diocèse duquel une grande délégationavait participé à la conférence de Caux 1'année passée, qui a ãu f idée dã cetterencontre. 11 a été irnpressionné si positivement par tous 1es récits desparticipants sur ce.qui se passe à Caux et sur." [u" ce séjour avait déclenchédans leurs vies, 9util a non seuelement proposé 1'órganisation du séminaire maisdésire aussi mettre à disposition du Réaimerent moral un ancien couvent deBénédictins conme lieu de rencontre et de réconciliation pour cette partie de1'Europe. 11 lui tient beaucoup à coeur de construire des ponts vers les peuplesvoisins, avec lesquels d'anciennes ínimitiés subsistent. Cä pro¡et est aussiprioritaire pour 1a jeune équipe qui srest formée à Caux; .piè"*de longs momentsde prière et de silence' ses membies ont eu 1a conviction d'taccepter lïoffre deleur évèque. Ce projet rnobilise déjà 1a réflexion et 1tu"gàgãru"t de plusieurspersonnes, Qui veulent faire quelque chose pour leur puy"-"i 1'Europe.

Nous nous sommes naturellement occupés à fond à Stockholm de ce nouveaudéveloppement; nous avons posé beauðoup de questions à nos amis polonais; nousavons eu des discussions intenses et parfois vives et sommes devenus conscientsque 1e Saint-Esprit dépasse rie loin nòtre savoir, notïe vclcntá et nolre pou...cir.

La prochaine conférence dtété à Caux a été un autre sujet important. Le thème desa premÍòre semaíne srintitule?tApprendre les uns des autres, entre voisins, entrenations, entre Est et Ouesttt. Pour cette semaine en particulier, mais aussi pour'toutes les autres sesslons de 1a conférence, on attend des participants de cesq?{" (p?t exemple, 1e sujet 'lChanger 1a ví1le, 1'affaire ¿.'iã""" suscite uuuu.o.,pd'intérêt à Leipzig 
"t ui11"urs). Nos amis poíonais aimeraient envoyer leurs gensdans les différents centres du Réarmement nåra1 pour ster,trainur 

", se préparerà leurs futures tâches.

Nous sommes arrivés à la conclusion que 1e silence, 1'écoute, 1e temps et lrespacepour méditer et se découvrir soi-mêmé serai"nt purÁi les poiåts essentiels cetété. Nous avons aussi abordé 1a question finanãière, ."r'r. fiupart de cesparticipants pourront au mieux payer leur déplacement. A Nouvèl-Àn, la Fondationdu RAM a créé un fonds "Europe de 1tEst" pour financer les séjours. A 1a placedrun fonds central pour les irais de rroyage, on a eu f idée à Stockholm de créerdes parrainages ellre 1es pays qui sont en contact étroit: suède-pologne,
France-Roumanie, RFA-RDA, USA-URSS, Finlande-Pays baltes... La Suisse-gère 1e fondspour les voyages de et vers 1a Tchécoslovaquie. (Des versements pour ¡iirport"--quel pays sont naturellement possibles parióut).

Le nouvel ambassadeur de Suisse en Suède, M. Alfred Rüegg (dont vous avez pu lire1'allocution à Caux dans 1e rapport sur la dernièr..o.riEtà;;;i a assisré à unesoirée musicale à A1näs. 11 pense que Caux pourrait faire beaucoup là où 1esgouvernements ne peuvent pas faire grandtchose: 1. renforcer 1es forces positives;2' éveiller et fortifier 1e sens de responsabilité de f individu; 3. favorÍserle dialogue entre les groupes d'avis contraires.

Finalement, nous nous sommes dit qutil était primordíal que 1!Europe, à ltEst età 1?Ouest' prenne conscience de sa responsabilité à 1tégard J""-puy" et descontinents défavorisés, où règnent encore 1a guerre et la faim. ñous devons releverensemble ces défis.
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